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QUELQUES REALISATIONS DE L’ANNEE 2015 

TRAVAUX DE VOIRIE 2015 

Total des dépenses pour les travaux 

réalisés : environ 95000 euros 

 

Aménagement de la Rue des Sabots 

         

CABINET D’EXERCICE MEDICAL REGROUPE 

Ce bâtiment intercommunal a été inauguré le 

même jour que la Maison de Santé à Bourga-

neuf, le samedi 19 décembre 2015, et a ouvert 

ses portes le 04 janvier 2016. 
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EDITORIAL                                                                     

Chers concitoyens de Saint Dizier Leyrenne 

Le premier bulletin de l’année est traditionnellement celui des vœux. 

Même s’il y a déjà plus d’un mois qui s’est écoulé, permettez-moi de 

vous souhaiter à tous, une très bonne année 2016. 

De la nouveauté en ce qui concerne l’édition de notre petit journal, 

dans le titre, la présentation, la couleur. Ce petit journal ne demande 
qu’à être amélioré si besoin et n’hésitez pas à nous faire remonter vos 

remarques ou suggestions. 

Des projets déjà bien avancés devraient voir le démarrage cette année. 

En premier lieu, le regroupement de commerces. L’appel d’offres auprès des architectes devrait 

être lancé dans quelques semaines, mais il nous faut terminer le dossier technique avec l’aide de 
la communauté de communes de Bourganeuf-Royère de Vassivière. Ce projet est estimé à 
750 000 € H. T., mais nous avons aujourd’hui une quasi-certitude  d’obtenir des aides d’un mon-
tant de 80 %. Nous proposerons l’avant-projet à la population de Saint Dizier Leyrenne dès que 
l’architecte sera retenu et aura esquissé une proposition de bâtiment. 

Nos principaux financeurs seront : le conseil départemental, la région et l’Europe et la fin des 

travaux peut être envisagée pour fin 2017. 

Autre projet : la chaufferie bois devrait également débuter en 2016. Les locaux chauffés seraient 

la salle polyvalente, les écoles, la mairie. Coût estimé: 273 000 € avec des aides cumulées à 80 
%. 

Et puis, mars 2016 devrait nous apporter enfin une décision du Préfet sur les nouveaux péri-

mètres de notre communauté de communes, mais également, le nom de notre nouvelle grande 
Région. 

Voilà une année qui commence bien et où nous n’aurons guère le temps de nous ennuyer. 

Le Maire, Jean-Claude PEROT 

PROJETS POUR L’ANNEE 2016: 

 

 Chaufferie bois. 

 Regroupement de commerces. 

 Plan d’eau. 

 

A suivre... 
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L'année s'est clôturée dans la joie et la bonne humeur avec le repas spectacle de fin d'année. 
Tous les convives ont été ravis du repas et le spectaculaire mille-feuille du dessert a comblé tous 
les estomacs même les plus gourmands. 
Le champagne et les chocolats ont été appréciés ainsi que le spectacle qui fleurait bon les guin-
guettes des bords de Marne, les refrains joyeux de Marseille et l'ambiance festive du pays basque. 
 
2015 est terminé, pensons à faire vivre notre club en 2016 !!! 
 
Voici le calendrier des activités prévues pour 2016 ; mais d'autres s'y ajouteront. 
 
Bals : 07 Févr ier  -  03 Avril - 29 Mai - 26 Juin -  28 Août - 09 Octobre  
 
Assemblée Générale : le 20 Févr ier  2016 
 
Théâtre: au Grand Bourg 
 
Repas de pr intemps : le 16 Juin 
 
Grand voyage en Bretagne dans la baie d'AUDIERNE du 27 
Juin au 01 Juillet 2016 
 
Repas de fin d'année le 26 Novembre 2016 
 
N'oublions pas les après-midi récréatifs gratuits qui ont lieu maintenant tous les mardis à partir de 
14 heures à la salle de St Dizier Leyrenne. 
 
Nous espérons pouvoir faire d'autres activités ; sorties, repas … 
 
Venez nous rejoindre !!!!! 

 VIE ASSOCIATIVE 
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L'Association Sportive de Saint Dizier a terminé sa première 

partie de championnat à la sixième place. Ce n'est pas si mal 
puisqu'il a fallu réorganiser cette équipe. Les matchs retours ont 
repris le dimanche 24 janvier par une victoire 3 buts à 1 à la 
Souterraine.  

Nous espérons que les joueurs seront sérieux et feront aussi bien 

voir mieux afin de terminer en milieu de tableau.  

SERVICE VAISSELLE 

Buvette casse-croûte crêpes 
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 TENNIS CLUB DE LA LEYRENNE 

Voici quelques événements marquant la fin d’année 2015 : 

Le Samedi 21 Novembre 2015 à partir de 17 h 00. Cette an-

née, il incombait au T.C. LA LEYRENNE d’accueillir l’Assem-

blée Générale du Comité Départemental de Tennis de la 

Creuse réunissant les Présidents des 22 clubs Creusois repré-

sentant1300 licenciés(es), leurs principaux collaborateurs 

(trices), entraineurs(ses). A la tribune avaient pris place le Président du Comité de Tennis 

de la Creuse Denis CHANUDET, Le Président de la Ligue de tennis du Limousin et Tréso-

rier Général de la Fédération Française de Tennis Dominique MALCOTTI, Jean-Jacques 

LOZACH Sénateur de la Creuse et Conseiller Départemental du canton de BOURGA-

NEUF, Pierre GENET Trésorier de la Ligue de Tennis du Limousin, Laurence LAGOUTTE 

Secrétaire Générale du Comité de Tennis de la Creuse, Auguste NICOLAS Trésorier Gé-

néral du Comité de la Creuse. 

Etait excusé, en raison de la campagne électorale des Régionales, le représentant de 

l’Etat Bernard ANDRIEU. Absence d’un représentant de la Municipalité (commune 

hôte). 

Accueilli par Fabienne la Secrétaire du Comité, chaque participant(e) se voyait re-

mettre un document bilan et un cadeau. Après les travaux et les différentes interven-

tions de cette Assemblée Générale durant 3 h 00, la remise de récompenses clubs ou 

individuelles ; le pot de convivialité par tradition était offert aux 60 participants(tes) par 

le club hôte suivi du repas  du Comité comme chaque année. 

                 

Vendredi 04 et Samedi 05 décembre 2015, le club de Tennis LA LEYRENNE était pré-

sent à PARIS Chalet des Îles pour une soirée remise de prix « PRO ELLE PREMIERS TRO-

PHÉES DU TENNIS FEMININ ». Parmi 140 invités(es) dont une soixantaine de joueuses 

professionnelles, les représentants des sponsors et des clubs récompensés à divers titres, 

notre club était nominé dans la catégorie « Prix de l’Association Sportive » devant les 

clubs du T.C. VIENNE (38), T.C. MENEHILIDIEN (55), T.C. SAINT PAUL LES 3 CHATEAUX 

(26), GRANVILLE (50). Félicitations aux licenciés(es), dirigeants(es) du club et à l’ensei-

gnante (deux photos les organisateurs et la table avec le club). 

 

Désormais dans le tennis on n’interrogera plus «  C’est où la Creuse ?»  Audrey BER-

GOT a fourni les explications, « Autoroute A 20, sortie 23,  un passage par Saint-Dizier-

Leyrenne est à la portée de tous (es) notamment en Juillet pour la Fête du Tennis ». 
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Dimanche 

10 
Avril 

2016 

17ème 
LEYREN-

 Départ de l’Esplanade 
Solidarité Téléthon 

 de St Dizier Leyrenne 

10 heures 

 Course uniquement sur 
Route en Creuse, inscrite 
au challenge départemental 

Engagement préalable 8 €  

10 € le jour de l’épreuve 

Récompense 

 à tous 

 les arrivants 

  VIN D’HONNEUR 

Renseignements : Gilbert CARROZZA  

6, rue du Château,  

23400 St Dizier Leyrenne  05 55 64 44 32 
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A.A.P.P.M.A. La Leyrenne: société de pêche 

50 kg de lâchers de truites arc en ciel au plan d’eau de saint Dizier Leyrenne durant l’an-

née 2016 aux dates suivantes :  

  Le 8 mars à  10 h,  

 

  Le 1er avril à 20 h,  

 Fédération de pêche des poissons volants 

  Le 29 avril à  6 h,  

 

  Le 27 mai à 18 h.  

 

 Le 24 juin à  18 h.  

 

 Le 15 juillet à 18 h. 

 

 

Ouverture de la pêche, le 12 mars 2016 

Pêche à l’écrevisse  fin juillet, début août 

 

Contacts: 

 

Le secrétaire  Le Vice-président  Le président 

Maxime Lautier  Patrick Laberthe    Jean Claude Sulpice 

07 50 35 78 24  05 55 64 13 17   06 50 69 31 32 

05 55 64 83 82                 06 85 48 66 39            

 

La trésorière  

Christiane DAGUET 

05 55 81 32 54 

VIE ASSOCIATIVE (Suite et fin) 
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Feuilleton 14-18 (suite et fin) 

correspondances  
Pendant toute la durée de la Première Guerre mon-
diale, des centaines de milliers de lettres et cartes pos-
tales circulent quotidiennement du front à l'arrière, et in-
versement.  

Un phénomène dont s'empare rapidement la censure pour qui cette correspondance 
présente un danger certain.  

Tous les courriers étaient soumis à un éventuel contrôle par sondage à chaque étape de 
l’acheminement. Les lettres prélevées étaient ensuite remises aux autorités supérieures 
pour contrôle statistique.  

Aucune indication stratégique, de lieu, d’opérations ou de mouvements de troupes ne 
devait y figurer. Chaque semaine, un rapport établissait « le moral des troupes » au vu 
de la teneur des lettres ainsi examinées.  

Certains soldats utilisaient des codes pour communiquer avec les leurs en contournant 
le contrôle postal.  

D’autres rédigeaient leurs courriers dans un patois parfois difficile à traduire pour les 
officiers responsables de la relecture.  

En outre, et toujours pour échapper à la cen-
sure, certains courriers étaient postés par des 
camarades en permission .  

 

 

Ce sont 80 000 modèles différents, 4 à 5 
milliards de cartes postales qui ont été pro-
duites en France pendant la première mon-

diale. Les soldats reçoivent gratuitement des cartes de correspondance militaire tandis 
que les familles se tournent vers la production privée.  

Les soldats de Saint Dizier n’échappent pas à cette fièvre d’écriture. Mais, censure 
militaire oblige, impossible de déceler dans leurs écrits leurs sentiments sur la guerre 
ou des indications sur leur vie au front … Les thèmes de leur correspondance tournent 
autour des travaux des champs, l’ennui de l’éloi-
gnement, la scolarité des enfants ...  
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Veuves de guerre  
 

Une difficile reconnaissance  

« Honneur aux femmes qui cherchent sur les champs de bataille la tombe de 
leurs maris… » Lors d’un discours prononcé après le 11 novembre 1918 en 
hommage aux héros de la guerre, le président de la République Raymond Poin-
caré n’a pas oublié les veuves. Elles sont 600 000. L’hommage présidentiel vise 
à consoler des femmes qui, en plus du malheur qui les accable, doivent multi-
plier les démarches pour faire reconnaître leur veuvage. L’annonce officielle de 
la mort du mari soldat n’intervient que plusieurs mois après. Il est vrai qu’il y a 
aussi beaucoup de tués non identifiables.  

Les veuves se mettent en quête du corps de leur mari en se rendant dans les 
cimetières du front pour avoir accès aux fosses communes – mais cela n’est 
plus possible à partir de 1919 – ou en fouillant les champs de bataille. Pour 
avoir droit à la pension de veuve de guerre, la loi (votée en 1916) précise que le 
mari doit être tombé au front. Impossible, donc, de se prévaloir d’une dispari-
tion. Les cas de concubins ou fiancés ne sont pas non plus pris en compte.  

La pension des veuves de soldats est de 563 francs par an, avec 500 francs 
supplémentaires par enfant mineur. Après la guerre, alors qu’il est demandé aux 
femmes de laisser les emplois aux hommes revenus du front, cette somme est 
jugée insuffisante par les concernées. Les associations de veuves protestent 
contre « une absence de véritable statut » dans la loi, qui leur retire la pension 
en cas de remariage. En 2007, l’historienne Stéphanie Petit a établi que 42 % 
des veuves de 14-18 se sont ensuite remariées .  

Secours exceptionnels  
 

 



A N N É E  2 0 1 6  -  N °  4 7  
P A G E  1 1  

 I.P.N.S. 

AGENDA + commémoration 

Calendrier des animations 

Date Activités Lieu 

Samedi 5 mars 2016 Loto foot Salle des fêtes 

Dimanche 13 mars  2016 Foire aux boudins AEL Salle des Fêtes 

Dimanche 20 mars  2016 Thé dansant Tennis Salle des Fêtes 

Dimanche 3 avril  2016 Thé dansant Fils D’argent Salle des Fêtes 

Samedi 16  avril  2016 Mini tour creusois ACB Salle des Fêtes 

Samedi 23  avril  2016 Soirée tête de veau Comité des fêtes Salle des Fêtes 

Samedi 30  avril  2016 Loto du GDA Salle des Fêtes 

Dimanche 1 mai  2016 Thé dansant Tennis Salle des Fêtes 

COMMEMORATION 
 

Le Maire et le Conseil Municipal invitent les Anciens Combattants, les enfants des 

Ecoles, toute la population à la cérémonie du souvenir qui aura lieu  

 

Le  dimanche 8 mai 2016 
À 11heure au monument aux Morts. 

Rassemblement à la Mairie à 10 heures 30. 

 

Afin de faciliter la rédaction et la mise en page des articles de 

« St Dizier Infos », les représentants des diverses Associations sont invités à faire par-

venir en Mairie, leurs affiches, articles et photos de leurs animations au fil de l’eau. 
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A vos agendas.. .  

 

A ller au Cinéma : à Bourganeuf, nouvelle 
salle climatisée. 
 
Après 18 mois de travaux, le cinéma de Bour-
ganeuf a rouvert ses portes sous le nouveau 
nom de « salle Claude Miller ». Cette salle de 
173 places sera désormais dédiée entièrement 
au grand écran; à noter que le nouveau cinéma 
devient intercommunal. L'espace a été totale-
ment réaménagé et la modernisation a porté 
aussi sur le système de projection puisque ce 
ciné tout neuf a été équipé d'un système de pro-
jection numérique. La moquette, magnifique, 
est au l’image du 7ème Art... A noter que l'ex-
ploitation de la salle reste confiée à Ahmed 
Bennaamare, notre projectionniste sympa-
thique bien connu des cinéphiles. 
 
 
 Un petit rappel : Qui est Claude Miller ? Et 
pourquoi le choix de ce nom ? 
 
A l'occasion du 4ème Festival « Ciné des 
Villes, Ciné des Champs », le cinéma a été re-
baptisé Cinéma Claude Miller, en hommage au 
réalisateur disparu en 2012, amoureux de la 
Creuse et qui aimait se ressourcer dans notre 
département. 
 
Claude Miller était né le 20 févr ier  1942 à 
Paris ( 18 ème ). Il était diplomé de l'IDHEC 
(Institut des Hautes Etudes Cinématogra-
phiques) et avait débuté en 1965 comme assis-
tant réalisateur de Marcel Carmé. Sa filmogra-
phie en tant que réalisateur est impression-
nante. Citons seulement quelques titres no-
tables : La meilleure façon de marcher,  Garde 
à vue, L'Effrontée, la Petite Voleuse... 
 
La programmation : 
elle est accessible sur le site                            

http://bourganeuf.cine.allocine.fr  
et sur papier : programme à votre disposition à 
l'Epicerie-Boulangerie, à la mairie de Saint Di-
zier Leyrenne ou à l'Office de Tourisme de 
Bourganeuf 
 
Aller au spectacle, au théâtre 
 
Salle Culturelle Intercommunale: cette salle 
Culturelle de la COM COM Bourganeuf 
Royère, inaugurée le 22 Janvier dernier, offre 
120 places assises et pourra accueillir, une fois 
les gradins repliés, jusqu’à 300 spectateurs? 
Elle a pour vocation d’offrir aux habitants des  
20 communes faisant partie de la COM COM, 
voire au-delà, un accès à des spectacles variés 
et de contribuer au développement de la culture 
en milieu rural.  
 
Programmation communiquée par Amandine 
Perret, chargée de l’accueil des relations pu-
bliques et de la communication pour la salle 
culturelle. Les premiers spectacles ont été pro-
grammés avec la  Scène Nationale d’Aubus-
son: 
-Vendredi 11 mars 19h 30, Le Poivre rose (à 
partir de huit ans)-Arts de la Rue et de la Piste. 
-Vendredi 29 avril, 19h30, Solomonde (à 
partir de huit ans)-Histoire d’un clown. 
-Samedi 4 juin 19h30, Vie de famille (tout 
public)-Spectacle mêlant danse, paroles et 
images vidéos. 
 
Réservation et renseignements au 05 55 54 04 
95 Interview d’Ahmed 

http://bourganeuf.cine.allocine.fr/
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« Promenades à la découverte de la Creuse » 
 

« Car si l'après-dinée est plaisante et sereine, 

Je m'en vais promener tantôt parmi la plaine, 

Tantôt en un village, et tantôt en un bois, 

Et tantôt par les lieux solitaires et cois... » 
 
Cette invitation à la promenade que chantait Ronsard au XVIème siècle, nous pourrions la reprendre à 
notre époque pour vous inviter à aller découvrir (ou redécouvrir pour certains) un lieu remarquable : « la 
Rigole du Diable ». 
Ce site a été réhabilité et réaménagé grâce aux efforts conjugués de la Communauté de Communes et de 
différents partenaires (Conseil Régional, Conseil Départemental, Office National des Forêts...). 
Il fait l'objet d'un livret de découverte qui présente « la légende diabolique », le Thaurion, l'importance de 
l'Eau et de la puissance hydroélectrique en Creuse, « l'interaction entre l'Eau et la Forêt... 
Ce livret instructif est complété par un audio-guide du circuit que vous pouvez vous procurer à l'Office du 
Tourisme Intercommunal ou au point d'accueil touristique de Royère-de-Vassivière. 
 
 

 
 
 

Plus prêt  de chez nous autour de St Di-
zier...    

 
Plusieurs circuits de randonnée pédestre à faire ou à refaire : 

 

 Circuit découverte de Champroy . Distance : 2,8 km 
 

 L'Or des gaulois ( 3 distances vous sont proposées de 5, 11 
ou 20 km, variant selon le circuit que vous choisirez, respective-
ment vert, bleu ou rouge) 
 

 La Croix de la Mine. Distance : 9,7 km 
Vous trouverez à la Mairie ou à l'Office de Tourisme de Bourga-
neuf Royère de Vassivière des dépliants, très détaillés, avec plans 
et illustrations,  qui sont une véritable invitation à la découverte 
des curiosités et des paysages de notre commune. 
 

Et maintenant, à vos baskets!!! 
   

Où sortir en Creuse ? 



A N N É E  2 0 1 6  -  N °  4 7  P A G E  1 4  

Au fil des pages … 

 

« De l'Amour en Autistan » de Josef Schovanec 

Qui est Josef Schovanec ? 

 

Né le 2 décembre 1981 à Charenton-le-Pont dans le Val-de-Marne, Josef 
Schovanec est à la fois écrivain, philosophe et militant pour la reconnais-
sance des personnes avec autisme. A six ans, il ne disait pas un mot. Pourtant, à 17 ans, il obtient un bac C 
(scientifique) et depuis 2014 il est chroniqueur à Europe I dans l'émission Carnets du monde. Docteur en 
philosophie, ancien élève de Sciences Po, il parle plus de sept langues et s'est spécialisé dans les cultures et 
langues orientales. Il a combattu pour la prise en compte de la différence des « personnes avec autisme » et 
souvent, a apporté des témoignages sur le « syndrome d'Asperger » dont il est atteint. 

 

 Présentation du livre 

 

Dans ce livre publié en 2015, Josef Schovanec se propose d' « évoquer l'amour dans ce que l'on pourrait 
convenir de nommer l'Autistan, pays fictif de ces personnes bizarres, dont l'existence a été, voire demeure 
encore, quelque peu fictive ». Il s'inspire pour cela des personnages qu'il a rencontrés « extraordinaires per-
sonnes » et il avertit le lecteur qu'il ne s'agit pas d'un roman, mais qu'il s'est contenté « d'assembler une à une 
des briques d'histoires vraies. Il va donc nous plonger dans l'univers, les pensées de ses personnages qu'il 
présente comme dans une pièce de théâtre : 

Sonia : l'une des plus grandes mathématiciennes de notre temps... 

Gabriel : très fort en maths, anciennement chargé de cours à Polytechnique... 

Sixte-Henri : il a le latin pour langue maternelle et en découvrant le dictionnaire Littré, il décide de se consa-
crer  « sans partage à l'étude des termes et vocables, autant que possible les plus désuets et archaïques dont le 
monumental dictionnaire conservât encore la trace » 

et puis il y a Jessica : une anglaise qui « noue plus facilement contact avec ceux que l'on juge bizarres 
qu'avec ceux que l'on dit normaux. 

A travers ces êtres, leurs singularités, leurs passions et leurs rêves, nous sommes entraînés vers un pays 
déroutant. Deux exemples encore, pour en revenir à Gabriel : on le découvre dans une file d'attente de la 
soupe populaire « venu tôt pour prendre ma place dans la file d'attente, je suis relativement bien placé : 
seulement 18 silhouettes devant moi. Ce nombre peut se factoriser en 2x3x3 et en base binaire il s'écrit 
10010 » Et s'il s'intéresse à Sonia, c'est « parce qu'elle avait des lunettes parfaitement rondes et parce qu'elle 
semblait visualiser aisément les espaces euclidiens à n-dimensions, résolvant instantanément des problèmes 
géométriques dans des espaces à sept ou huit dimensions... » 

 

Les différentes expériences nous sont racontées avec un mélange  d'humour et de poésie, auquel s'ajoute un 
accent de sincérité qui les rend d'autant plus touchantes. 
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Au fil des pages … 

« Constellation » d'Adrien Bosc 

 

Qui est Adrien Bosc ? 

 

Né à Avignon en 1986, il est le fondateur et le rédacteur en chef de la revue Desports  avec Victor Robert. 
Dans cette revue il entend parler du sport comme d'une « fenêtre ouverte sur le monde et la culture ». 

Son premier roman « Constellation », paru le 20 août 2014 aux éditions Stock, a reçu le grand prix du 
roman de l'Académie Française en 2014 et le prix littéraire de la Vocation 

 

De quoi s'agit-il dans ce livre ? 

Chacun de nous a entendu parler de Marcel Cerdan, ce boxeur de légende qui fut l'amant d'Edith Piaf et de 
sa disparition tragique. Le  27 octobre 1949, il prend  l'avion, le Lockheed Constellation F-BAZN qui 
assure la liaison Paris-New York,  pour rejoindre Edith Piaf. Dans la nuit du 27 au 28, l'avion ne répond 
plus à la tour de contrôle. On apprendra qu'il s'est écrasé au pied du mont Redondo, sur l'île Santa Maria, 
dans l'archipel des Açores. Il n'y a aucun survivant parmi les trente sept passagers de l'avion et les onze 
membres de l'équipage. 

Dans cet avion avait pris place la « virtuose Ginette Neveu » qui « elle aussi, part à la conquête de l'Amé-
rique »; cette violoniste prodige dont une partie seulement du  violon  sera retrouvée des années plus tard. 
« Dans la file d'embarquement, trente-deux autres passagers ... » dont l'auteur énumère les noms, sans 
oublier les onze membres d'équipage. Quand les « quatre énormes moteurs...du Constellation F-BAZN 
bourdonnent », on sait que l'avion emporte ces hommes et ces femmes vers leur destin. Adrien Bosc entre-
prend de retracer ou de recréer des portions de vie de ces passagers qui se sont retrouvés là, liés par la 
même destinée. Il pose en particulier la question du « pourquoi ? », du rôle du hasard dans cette tragédie. 
« Un concours infini de causes détermine le plus improbable résultat. Quarante-huit personnes, autant 
d'agents d'incertitudes englobées dans une série de raisons innombrables, le destin est toujours une affaire 
de point de vue » 
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Rappel: débardage de bois. 
 
Toute utilisation des chemins communaux pour débardage de 
bois doit faire l’objet d’une déclaration en mairie. 
Après accord, il appartient aux utilisateurs de remettre en état 
les chemins empruntés.  
Toutes dégradations constatées nécessitant réparation seront à 
la charge des utilisateurs  
 

Recette: Poulet coco réunionnais 

Temps de préparation : 20 minutes 
Temps de cuisson : 60 minutes 

Ingrédients (pour 4 personnes) : 

 - 1 poulet coupé en morceaux 
- 40 cl de lait de coco 
- 25 cl de coulis de tomate  
        
- 1 gros oignon 
- 1 poivron rouge 
- huile d'olive 
- sel et poivre 

Préparation de la recette : 

Dans une cocotte, faire dorer les 
morceaux de poulet dans l'huile d'olive. 
Saler, poivrer.  
Ajouter de l'eau et laisser cuire une demi-heure.  
Couper l'oignon et le poivron en morceaux, mettre dans la cocotte, ainsi que le lait de 
coco et le coulis de tomate. Laisser réduire une demi-heure environ. C'est prêt. 

Charades: 
 
Mon premier a des plumes et pas de poils. 
Mon deuxième a des poils et pas de plumes.        
Mon troisième a des plumes et pas de poils. 
Mon quatrième a des poils et pas de plumes. 
Mon tout n’a ni plumes ni poils.   
 
Mon premier est un métal précieux, 
Mon dernier se trouve dans les cieux, 
Et mon entier est un fruit délicieux.     
 
Mon premier est derrière nous 
Mon deuxième est une note de musique 
Mon troisième est une conjonction de coordination négative 
Mon quatrième est derrière certains animaux 

Mon tout est un prénom masculin 

Enigme: 

Le 23 octobre 1842, le Conseil Municipal de St 
Dizier, « après avoir délibéré à l’unanimité, 
émet le vœu que le ruisseau  de Grand Rieu 
soit déclaré flottable et qu’il soit procédé à son 
curage au frais des propriétaires qui ont inté-
rêt ». 

Que voulaient faire flotter les habitants de la 
commune, et vers quelle destination? 

Du bois vers les fours des Casseaux à Limoges 

Réponse : géranium - Explications : 
Geai – rat – nid – homme                       

Réponse : orange   

 

Réponse: Dominique 
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Fabriquer un panier de Pâques 
en papier mâché 
 
  Fournitures : 
   
- ballon   
- bandes de papiers journal déchirées  
- colle vinylique  
- peinture acrylique blanche  
- eau  
- pinceau brosse  
- récipient 
- peinture 
 
Préparation : 
 
Gonflez votre ballon, puis mélangez dans un réci-
pient une dose de colle pour une dose d'eau. 
 
1- Enduisez votre ballon du mélange colle + eau 

2- Posez une bande de papier journal 
3- Appliquez une couche généreuse du mélange 
colle + eau. 
4- Répétez l'opération jusqu'à ce que votre ballon 
soit  totalement recouvert de papier mâché.  
5-  Lissez à l'éponge humide afin d'aplanir la sur-
face. 
(5 à 6 couches de papier mâché peuvent être néces-
saires) 
 
Une fois votre ballon sec, enduisez-le d'une couche 
de peinture acrylique blanche pour unifier.  
Laissez sécher. Couper à la moitié du ballon. 
Découper une grande bande de bristol pour faire une 
anse et l'agrafer 
Décorer et peindre selon vos goûts. 
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Jeux (suite) 
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Mon premier est une note de musique. 
Mon deuxième est un aliment qu'on va chercher chez le boulanger. 
Mon tout a de grandes oreilles.   Réponse: Lapin (La-pin) 
  
  
Animal Mon premier est un rongeur 
Mon deuxième est un poisson de mer 
Mon troisième coule des volcans 
Mon quatrième est une unité de mesure du temps 
Mon tout est un animal   Réponse:raton-laveur (rat-thon-lave-heure)                                             
 
 

Au fil des saisons… 

 

Dictons: 

 

Janvier sec et sage est un bon pré-

sage. 

 

Si Mars commence en courroux, 

Il finira tout doux,  tout doux… 

 

Nous ne vieillissons pas d’une année sur l’autre; 

Nous nous renouvelons chaque jour. 

    Emily Dickinson 

 

Je vous souhaite des rêves à n’en plus finir et l’envie furieuse  d’en réaliser quelques- 

uns.    

                    Jacques Brel 
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Témoignage d’ici… 

 

Une écrivaine bien de chez nous…Colette Vialle-Mariotat  

Elle est née le 4 septembre 1927 à Paris dans le 15ème arrondissement. Sa mère était creusoise. Son 
père, d’origine berrichonne, travaillait dans le bâtiment comme briqueteur. Sa petite enfance fut partagée 
entre Paris et la Creuse lors de séjours plus ou moins longs dans la maison des grands-parents, au village 
de Teillet commune de St Dizier Leyrenne. Pour la petite parisienne, c’est alors  l’occasion de côtoyer un 
autre univers où tous parlent « patois », un autre monde dont elle gardera toujours en mémoire les sil-
houettes, les visages et les voix… 

Elle a été scolarisée deux ans à Paris jusqu’au retour définitif de la famille au pays en 1936. Après 
son certificat d’études (reçue première du canton), Colette continue l’école encore deux années, travaille 
quelques temps avec ses parents sur l’exploitation et fonde une famille. En 1954, le jeune ménage s’ins-
talle à l’est de la Creuse, à Lussat, pour y tenir un commerce puis un autre, plus important, dans une petite 
ville voisine de Gouzon. En 1981, elle se retire dans sa maison près de Guéret. Ce sont ses enfants qui la 
pousseront à écrire les souvenirs familiaux et villageois dont elle tenait la chronique. Elle a aussi écrit en 
occitan en recueil de recettes de cuisine marchoise. 

La langue de Teillet : 

 

 Quand elle se mit à écrire les anec-
dotes et histoires qu’elle avait en mémoire, 
Colette Vialle le fit naturellement dans sa 
langue, la seule capable de conserver de 
l’intimité à son récit et de l’authenticité à ses 
personnages, celle de son village de Teillet 
où elle avait passé une partie de son enfance. 
C’est là, dans la commune de St Dizier 
Leyrenne, qu’elle a appris à parler ce que tout 
le monde nommait le « patois », une langue 
qu’il est plus juste d’appeler aujourd’hui l’oc-
citan limousin. Le dialecte occitan qu’elle 
emploie est en effet du limousin, c’est celui 
de la région de Bourganeuf et un bon tiers 
sud-ouest du département de la Creuse en 
lien direct avec les parlers de la région de Li-
moges.  

 Contrairement à un préjugé tenace 
implanté dans le crâne de beaucoup de Li-
mousins, leur « patois » possède son propre 
système orthographique hérité des règles his-
toriques de l’écriture de l’occitan qui permet 
de lui redonner toute sa dimension sociale, 
historique et culturelle.  
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Les sabots et le train… 
 

 La Rosalie, pas moyen de l’arrêter…Elle ne pou-
vait pas rester en place, un vrai cheval à vapeur ! Elle 
marchait !... Ses sabots connaissaient toutes les cours, 
toutes les traverses, tous les échaliers !...Fendus, répa-
rés, ferrés, déferrés, ils avaient marché par tous les 
temps, par toutes les saisons…Ils avaient buté contre 
toutes les pierres des chemins, avaient traversé toutes 
les boues et pris l’eau dans toutes les flaques !... Les 
gens disaient que la Rosalie, avec ses sabots, courait 
plus vite que le train ! Je vais vous expliq Un jour de 
foire à Bourganeuf, elle s’était levée tôt pour se rendre à 
la gare de St Dizier. Mais, avec sa pendule qui prenait 
toujours du retard, le train venait de partir lorsqu’elle 
arriva à la gare !... Elle avait raté le train…Que faire ? 
Ce fut vite décidé : 

« -Maintenant que je suis lancée, je finirai bien d’y aller 
à pied ! » 

 Dix kilomètres ne lui faisaient pas peur, la voilà, 

prenant les rails en pointe, les clous de ses sabots 
ferrés en pétaient le feu ! Arrivée sur le pont du Monta-

richard, elle tendit l’oreille : 

« -Mais je l’entends, c’est lui qui siffle, ça le force, il 
souffle plus que moi pour monter la côte…Ils peuvent 
en faire cas de leur chemin de fer, il ne va pas bien vite, 
je vois la fumée, je vois la fumée, je le rattraperai 
bien ! » 

 Elle ne croyait pas si bien dire, elle avait bon 
pied, elle marcha tant qu’elle rattrapa le train…à Bos-
moreau ! 

Las socas e le tren : 

La Rosali, pas moïen de l’arres-
tar…’la ne podia pas restar en pla-
ça, un vrai ’cifer !...’La tra-
çava !...Sas socas coneissian totas 
las rotas, totas las traversas, tots 
los eschaliers !...Fendudas, arcela-
das, ferradas, desfarradas,’l’avian 
marchat per tots los temps, per to-
tas las sasons…’l’avian sucat totas 
las peiras daus chamins, ‘l’avian 
dralhat totas las taulhas e bolat 
dins tots los gorjauds !... 

 

Et maintenant, à vous de traduire la 

suite…si vous le pouvez ! 
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Témoignage  d’ailleurs : 

ONG : organisation non gouvernementale. Ici, aide aux enfants orphelins.  

Témoignage d’une bénévole, native de St Dizier Leyrenne. Cimetière de Cebu, Bidonville, 

Philippines : les morts, mieux logés que les vivants c’est-à-dire dans des « demeures » de pierres, 
« prêtent » ces derniers aux miséreux… 

—————————————————————————— 

Jeudi 5 novembre 2015 

8 heures du matin et première classe de la journée. Unique-

ment des filles aujourd’hui : Sabrina, Jessa, Alexa, Kyline et 

Erika. Les autres sont attendues de pied ferme par la maîtresse, 

Mum Jam, mais ne viendront pas aujourd’hui. La pluie a rendu 

les ruelles impraticables car pleines de boue. La classe, enfin, la 

tombe de la famille Madina, est pleine de terre. La chaleur est 

plus humide que jamais donc difficilement supportable pour nous tous. Les enfants nous accueillent bras 

ouverts et yeux pétillants : aujourd’hui, Antonette, 5 ans, a une nouvelle couleur de cheveux, un rouge 

aux reflets cuivrés qui éclaire le lieu. Mum Jane offre de nouvelles chaussettes blanches aux enfants qui 

s’en emparent comme des trophées et c’est trop mignon ! Un petit chat suit attentivement les cours avec 

nous (les fourmis aussi d’ailleurs !) L’hymne philippin « Lupang Hinirang » clôture la mati-

née ; « Bayang Magaliw, Perlas Ng Silanganam… » 

Les enfants, la main sur le cœur, le chantent avec beaucoup d’entrain et d’enthou-

siasme mais, plus tard, certains auront à écrire 40 fois pour le lendemain « ga, gue, 

gui, go, gu … » L’école reste la même où qu’elle soit ! 

 Deux coqs HURLENT (il n’y a pas d’autres mots quand c’est trois fois par heure) et 

se répondent aux barreaux de la classe : une charmante cacophonie ! Un très vieux 

chien vient trouver refuge à l’intérieur ; la fraîcheur relative de la tombe le fera sur-

vivre quelques minutes de plus… 

Sur le chemin du retour, les Jeepnies s’arrêtent pour laisser passer un homme à 

terre qui rampe. Il lui manque une jambe et il se traîne difficilement. Les gens, habitués, le pointent du 

doigt et rient. Un sentiment de toucher de très prêt tout ce qui représente la misère, là, en une seconde. 

Une misère qui se sent, se touche où que l’on pose les yeux. Heureusement, les enfants et leur pouvoir de 

rendre les choses « supportables » nous sauvent. Je vois leurs sourires et sens l’énergie qu’ils donnent 

sans le savoir. C’est une aventure riche en humanité. Des hauts, des bas mais le temps efface le mauvais 

et je garde en mémoire ces petites bouilles pleines d’espoir… » 
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Deux orphelines: Antonette et une petite fille de un an qui, vous ne le croirez pas, sait déjà lire 

et écrire 
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État civil 
 

Décès 
 

Couderchon Madeleine épouse Chambraud décédée le 07 septembre 

2015 

Descottes Josette décédée le 10 novembre 2015 

Mitchovitch Suzanne épouse Monfourny décédée le 27 novembre 2015 

Bezingue Roger décédé le 01 janvier 2016 

 

Monsieur le Maire et les Conseillers Municipaux adressent  

leurs sincères condoléances aux familles. 
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